
LE CANARD

LE TEMPS PASSE UROLERIES

Asaysation alrtiique d .icel serait vrai-
vait ré<sol de <fliuimieriii ui co rt. tent bien mleureuse, c'est la ville de
Aussitt le omitdoraniti,. Une sociétéd'ennemisacharnésAusiôtle<*tîit~ 1ogaîi45 it d <e la race félinc s'y est constituée et fait

ayant Comme présiden1t le Vieux baronla îitcmm îr~~.oit itVeu ~ticiîhaquîe soir une impitoyalble razzia parmi les
(]Ps luchettes, se réuitif ent atusteiblée lapins de gouttiére.

solennîîelle po îu r îlîlilb'1rer sur le pro- Depuis le commencement de 'année, sept
ýpItInLnîîe d la l'te. Ceitt iteuf matous ou minets ont été ainsi.nra eméchaneentlisa 

mal. On neLe(, choix deesinstruinenltistes fuit vite os i a
fhit. Malis 1 <1urI li cl AIIntuI.eR, il *y eut sles pères Lustucru de l'endroit en ont con-

" * J'ctionné <es gibelottes. Mais les rats sont
ule dililt. :.ssent i u danlajubilation.

ulnit billeenmlueiluec'sttaiiillleede

... s.r. Un.scit.d'nn mi.ahan1

bruient tntient ntleurt
snu· le tirnsiient. irparisimn.

Plseusnins fu Irenit iis en nyaant.
Tous Iole lrntut.. betin

-. 1l1-.i %-favix tunipeu groli.
-('ellm-IA tous deiuuileratn iii x

lihu !
Le ltr ti r l s I îehettes lpit I,. lit-

rolAe.
-. \l. er:. lit-il. J'ilitune i'liile de

r; gr:iîuI:llr a vrius per p .ser..

.fe i i il i'en poifrtegiratU...
I )u r.st, elle est assez illui.. re pour se
passer . le rr.conllmialtion... E.lle berille.

(1lil ttilat st ills )ili'ril stir iotre li'e-
sill yi ' sa l!Iv li|1v... .J 'ali iliblillitil pi n-

oîlîîluj li luIt d îjîIlliui (a't alilil tti!

Il niiîlriit u liiveîrludl 'iet lljllt li
du pais lrl ll alfsiilt'lit.

.A V-Ili lii'. îîiiillil ies ileirillres ildt
etuilitt ilvilvai i cli.liflîi- jîill'Ier <l( u ttefte

i:itl i tili'.l iltit i p i i i 41:111l i1 . i uivolji
,.oll igi'iiat'î l'il ltllititilmlt île·s (détaill

IJlogTajli livies. IV i i a lim t('llf"clé, e rai'-i
vite-e <jili alinili t ai' it? lie aus tion.
liinîtt ie I i lijei.l ql'ii l lui iti tt . it

él-:bre s e ilroiait shiin.

liII 11i jili I i î1 ef ti li flevidi
fire il l i ili : lit. î-lii. (11l l'este 'ie le

-i'roy-v s I in aller prtsrid t,
di ie S-111genre ele bheIrnité7.
--- :1.:l esit...apitvinse ! initerroi pi t h.ii

huron Il: j'en suris iquelque vchose !...
ICI il feut un petit eligneet el'yeu-llx

qlui vnitlisait long.
i in l -·rivit, s iiili- t eunant e, i la l i-

ti-use. 1.:1 pr petn1<l t it pu-r ditrsl
.Iourrierl, si'elle aneept:lit.
L.e joir (le lli rprenta tin arriva.

I.1, bnron tailt.lleient éuit a'idà e
'le -evcir l -.a rtne. Sîophia. qu'il luit

pris .l'Iue liilisp quisitn qi l'eilelia
1l'atller lhele r la canit itatrive la.ag:are.
Eli ·eine il <ie ptit irrivier alt 1 -i>iue< ert.
qu'< la lin fi la p iè.1 i;' r l ti . ji t('

poublr entendire le., siilt-ts (iu public et

les rt tle!xiois contri e misti sS aniti tI

-.-à liis 'e-t te Sîî[elîiii < 'rt-.•ilottii n i
pas ie' voix !

i ll e-'it ti t l i elb i t î ii 1 Llaq tt

la luge ale la i:t nse.
-lhaitit I 'ut lî pl<usit deVi-

suge, qu'il s'écin
- I F ''elr e .. ,.' - î_!st * f î ail lt
let il'n iiivoix eourroue :

i'r-.\hnlame.aî- <i s' eia t- coli t
v er a i i t . vvpanee lS pitCeeknot ai ?

NIai-.t1is, i rpoilit-e-Ille avec nu estiorir
S liii 111o11 ti.l Res n'illte a5111 le i i [u1 illage.

Soph rii a ('rotekntrtti, .c'st ii :
-S )I ous tez volle (que vous <dites,

\'înî- îîî%îlriez lli Je'î 'î' -ilu ll... .. i e s

h.îharîn lies <l qleltites itti-Alii.le

.elle Illii dit 1quelque-s 1un>ts à 'rele

-Rstbieni Sopia i avoua le baroni.

-- i leiC qllesttitl, il i t i i I1i'tlt111' til
eatlîlit:.. A nllell : iu aveùz-vous

-inilli lil elle Sop tia
-. v ai... .A it tiail... e'llillite le- ritslij

pusse !... [ . bi lit'n vi ligt-.t ii <t ii .

Tout s'exliqilàuit.
Lei it' ol f il in hpluis (.l0t'tî île

ehuoisir les îinniteuses.

Le granti cuisin l.rnest demande a s:à
petite iousite sici ell veut itle lui pJilur mari.

- )h i : je crois bien, répon-ele.
Pîis. :i<près unit moment de rtI- leceti :i

- Ah :bien. non ; je t'aime bienI, mais si
je me mariais i présent. je n'aurais quesept
ans de plus que mues elfats, et ils nie m'n-

b.éi rant a

Vute blanchisseuse passe en police cor-
rec.i onnelle Pour avoir diffaimn une de ses

I e président, sévèreient a
- Quel genre de relations aviez-vous avec

la pîlaignantte ?
L.a prévenue, timidement:
- Des relations de clientèle ... Je la

blanchissais.
Le président, de plus en plus sévère:
- Dites plutôt que vous la noircissiez

Tout indigné, Calinaux entre au cercle ei
cioupîî i de vent. Coume oit lui demande la

c.iuse de sa c:olère :
- Ne m'en parlez pas, ce que je viens de

voir est horrible ... Le jour du vendredi
saint : ...

- Quoi donc ?
- Iuoi :... un homme, messieurs. plui,

lienti:t deux heures ... passe son tempJs
avaîler devant des badauds la baïonntvte

'iii fusil Gra, :

. haiaud:ird, qui est passalblei ieit chauve,
contemple le raue de lIireau.

- Al'h : mon pauvre amîni, lui dit-il, coin-
met vouis etiesdéplumié :

- Parlez pour vois, mon cher r iposte
loirvau avec aigreur.

Par exemple J'ai encore plus de che-
veux que vous :

- Tlnez. dit lPoireai îvexé, vouts me
faites suer ! Comptons.

Uin év ticêqu de missions éttraig-ères est
invité. fidiner chez un auteur trantti-
que cél bre, qui a ust4si à s in<bledes

d:1tes fort décolletées.
La fe iinime de l'amIphitryon s'exeu.se

aupr(-s lu prélat :
-. e1 vous <emande palrdo, mtnsei-

gueutr, dle vous ni ettre au milieu le
to utet e.-îs toilettes ... primitives.

- Maine. ripond le iiîsîîioniaire,
j'y suis hii habitué J 'aii vicu dix aus

ti' les salivages!

Une petite avnuiture bien parisienne,
survenue dnis un grandl restaurant du
!îouileva rd

Le <directeur le l<'-éra ilgutait tne

tr.s élégan t l'aispect très iartisiîn
lui l leuind1(e :

l-Mns-ieurGiilhlarila
-st bien moi.

-Vous ne tue reonnaissez pas '
-NoN, it, oinîietur. Pourtant. il te

senible que je vous ai vu quelbue part.
A I mperma, peut-tre ?

Non, Jhtarritz? A Luchilin ? En Itat-
lie ? KEn A tgleterre ?

e m aurieux ! je ne pleux préciser

- It pelez-vous bien. Je sutis le
lprir.e île Galles.

auilhanr a très îspirituelleniet pré-
4f' ti 'mPs exeneri t " nonseigne111'

ONESIME MARTEL
.\[larchand ,lde mi tch bn

TujirS l main toite., sortes le Charbon el C'.is.
-127 Rue tis -eigneurs

Cils:i in iles rues Albert et Laiioitague. ltnis
sCW Mitr leniiàe å prix réfdiit. i.ivré gratis.

nre.i c mianil et sollicitée.

J?. T I.M H L.A.Y
Miuhlitis à Planer et à Scier et fabricant île Prtes.

Chait, J aluties, Moulurîes, uEtc.
iutii%.nge, DélIcupage et Ouvrage de Meimtiserie

tde toute descriptioi.

,;2 *à -00 Rue William, Montréal.
Hell'' el. 842t

W. H. MACALPINE
Mlarchand de

Bois de Sciage
820 lium St-iJScits, 8201

et sur la Ritue Guiv. \innt· 4 .

ARTHUR BISSONNETTE
N, 12

Pitnt- Amt.lior-e-sa i i'Ae -
dieParisimw e 1- invenl-

teutt. Paris. ipiur iFEIl.A
i1'lEVA7.\X.pour Pes dia,?-

rnte sn tie le- pied .aobtenu un Diphieletiune
Médaille d'Or.

V're viiin à min étab1li.ne-

Le VINa la CREOSOTE de HETRE
duDr .Ed.. MORN

GUERIT les TUBERCULEUX
Lisez ce qui suit:

l)î Eli. MoluîN & Cii.:.,

Veuillez trouver intclut eing piastres pour- six gndes
bouteilles de votre V I' A LA OLE'TDEI ETRE.

C;es deux houteilles déjà re;ues m'ont fit beaucoup de
bien et à présenît je pu is dormtir'àm1 aiSe..
eesi inouvllesi bouteilles, je vais mue guérirt adicalenCint, carju
conisidère votre -elièle le meilleur que j'aie jtninis einlploy.

otre très liga
A \T1. CL A TR 1E

St. rnti Atia tl:M

CHARLES FORTIER
Marchandl de Bois et (larbon

Avis à ceux qui donnent leurs ordres à bonne
heuret pir ilîhiver. N.s prix suint les pitis bas.

3041 RUE. Noîri.:--D.uu.:,
Ste-OnnègonI.

PIERRE PICARD

Etat propriétaire de vOirev. de démin.gemen,
wagn.ts, trucsla. vitures de grossea uvrige, tmbe

raux à charbo-. rtc. etc, isliite- le publi de sot
patronage. lTtut Ouvrâtge exécui avec elèitt- e
sûreté.l-- -449 tt . GlRAN-T NC.

N. Robert & Chouinard
Marchands de I;ois etI Chtarbuon

flutreat1t et Codur : ghi-2 lite Nuottr'- l>iinti'
.Vis-à-visi '1i:glise. St- ienri

TiléphallenS. ) t. UniPos scié sur cntnand-

elli Tb-phne i8320

Capt. Anthirne Robillard
Comme tt-rÇiemt de tiv-rs Graviii, et iquts.

.de Chateauguany et lIiver Sid.

Pur oîrdres et informations adres-t au Iui
Napoléonur, St-artuaeiunde.

T. BIENVENU
.ît.î if'-l..îvi>îîiîau ,l-c <-OlLarKT t'litv

3785 Rue Notre-Dame
n'i n tdet laitue the~anduin .<r. il.:NR i

A.POUPART

Bois et Charbon
la.1 iîs cié et fidu.

'aille. .in, A v ine, tc, etc, ieni g e tail.

Túléphonitte Bell 21

584 Rue Dorchester

René Ravaux
Art.iste- P ei n t.r

4 RUE ST-LAURENT, i2>. ETAGE>

,,t v-s-.t' li a i.' n I il ,.I' a

PRIARMACIE
CHARRON

rsrieiuuiavce
liréiat ni e c ttt. Iv

11i rngtes et' Prdutts Chimiques
1 des ix odt-rs.

J. H. F. CHARRON

1978 Rue Notr*
En face de la rue St-

Tél. 9.-2..

DEMENACEN
A i:cca.ion't déiagemett

Versailles, en face de mon pré. sti
à sacrifice les marchanies suivait

Tapisserie à jc la pièce. en mo
Poêles(le, cuisine, avec les isteitsi

cipliet pour les bâItitses, etc, et

ANDRE LE
2

3,5 et 23;1

UN HIENFAIT POUR
LE BEAU S.EXE

PlT-ruNt PARF A ITI: PA r.

POUDRES
ORIENTALES

ies s eu.ei( lui nsur iti eu trtis
miit sans inuire à hl saite
Dev eloppemenit et l in %re1t.de

liî P'uitrinelie ii t met .: t
et iti.te
1 Vloile, avec notice. $:jado., $5

En vente dît t out hi i- r-
utieles de elam. Ita unó-
ral pour lai Ptiistne.

L. A. BERNARO, 1882 RUE
Telt-îlltw iii6u .'

†. Decom'utions eni tous genxres.

- IiLu M OTELI 4 RJENDEAUe1 ... DamDavid.
Service de nuit. Latmaison par excellence pour les toltriste. Ital -- ~~cutijs et Varr nee it sttisalnis.Chambre. ici.lîeit

tuetil>es. Service de dreemèreClassu.
M E TE11faîci, Je 1'Iivl- l et1,du<li lliv le j u.-

tecoi.
tutit :"il [ela tU c As quelqte s lis de. aen t tn s gars lcheme-

je % v- ndrai ntits de fer.
,tee

nitat.

lec ; Ferrewi-ut ai
ce.

:ROUX.
irue Notre-iaiie.

STE, CATHERINE
MONlRI OA L.

58 et 30 Place Jacques-Cartier-

EXPLICATl[ON DU DERN[ER REEUS

l1autit que tijeutnesse se passe, pardotnnns-
lui.

Phoque - jeune S - se p.ase aur -<don
-ion luit.

A devin - a :. L:nourc.< ! ea t tin i I in-

g des tIent.s. MItreal.

No rueti.ngevi. auti.- teut iieaDéit., iti arrière de
la Mauiiiifutire le i'tii. u 'iaur. N '1.'e irut e:1--< ilw4.

*t-ln-eiri. Te. e il io . e itui ii les t re- -lae- e riilt
et rmit.reridemtrici - h:arqet-stra. i.-iui qui eri-
lle elaro à perectlion. ti d 'rh. e ri ii.l

et demlie de lm .s i1 ile .- tux h4-8p. Pri.rrx ti-

NOEL BEAUPRE
iabiraia ide ieitces. liti raie les Seigdeus, coiu

ptit Canial O'gilvie.
3M. ti-i euter e-.ti e uul enaent-rtranîtais eii tablrieut.

le ilttte- kines la partire umi.qut. u prm quei - u
matri-thandi en atirt- d tl t t se, i.-ront un tlevoir i-

Venitierniar. t-uues oiminuindetti-i xiuées mtinett.

C. GUINDON

:: 11*:11H tK.1WNOTU I î- » El.

:u .cun;< r et> c ln-i, i e. .

t'hui varii é : u nneruiii i pratiqu-.

John A. Bulmer & Cie.,
.\ titiin s uist e i.i tdt ti: axnvuier

iust aimmitent Sen tituut in- le tuiais trites ile uit-- c u rtei,
P'u. Eitteite, i' iu aitte. .har. , et-.
A iu.-1- unt rand aisirtiment tle , hl hntrî t pré -

parésavrec QUin à demande.
Ci s:toinili rites tr. lihairles- I rr imiiî"î e et I ehet-i e-.tr i, et

anit c iiti.nui pied de là ri tei .
Une commande est sollicit e.

George Bradshaw & Cie.,
31 uanes i no iaus,

Manifacitiers le liits, etc.,

41 rue dui itaiin, cr-s delini rit .le n

Spécialiti--tais pour allumer, $2.to le gros voyage.

CHAS. FORTIER
M i r-han.i1 1-- ePuinltur-e>. 11Ililee, VernIiý..\l t I.pw V\if

Ni ï;S9 i, rue Niti- Daie, t-Hienri.
I.-hlitur. lu ' et'anard "-reraient itie d'eu .u er

Furtier. daue ui l ust l'h-nun- du ttiu-. i i i ir--
ot inarci .

HENDERSON BROS.
uis .ee puteir ailtmAfner, $2.n i he gri viye. e. livré

à dmueicilla.
344 Rue William


